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'lornliieadetes n aTona-nous pas dit, 
depuis les élections législatives de 1838, 
qu'il existait dans la noorelle Chambre 
une majorité progressiste, toute prête a 
soulenir une pollUque franchement dénio-
èrutiiue, et resolumeat hostile a toutes 
Ôsni;>romi«iont cléricales ? 

Les manoeuvres dss rallies, «ni» a la 

£élite et remuante ooterie du centre gau-
•t, avaient réussi, un moment, i jeter 

aoolque indécision dans les esprita sur 
!» viritable composition de la Chambre. 

Rt cette majorité, qui ne demandait 
qu'a se constituer et à s'affirmer à la YOII 
tVun chef de gouvernement, resta long
temps épars* et confuse, se cherchant 
vainement, et se désagrégeant chaqne 
jour, davantage sous l'influence d'une 
action gouvernementale funeste et ilis-
tol.'.tnte. 

Elle se retrouve aujourd'hui qu'un mi-
nislôre plus conforme & ses idées et à ses 
aspirations a pris la direction des affaires 
publiques. Elle se reforme peu à peu, et 
si le cabinet Ribot continue d'appliquer 
«ce politique vraiment républicaine et 
Sat liment réformatrice', il aura vite fait 
j e vendre aux quatre cents républicains 
progressistes de la Chambre leur cohé-
iion ot leur solidarité du premier jour. 

Après les applaudissements qui ont 
salué les démocratiques déclarations de 
M. Ribot sur les rapports des patrons et 
des ouvriers — applaudissements sanc
tionnés parle vote de l'affichage dn dis
cours ministériel — la majorité républi
caine u encore prouvé son existence et sa 
aolMitédansle débat qui s'est terminé 
hier sur la question du droit tracerais-
•em-nt. 

Jusqu'après le 16 Mai les républicains 
arrivèrent, an pouvoir, ils s'aperçurent 
que ''égalité devnnt l'impôt, proclamée 
dans nos codes, fléchissait en pratique 
dev'utt les cléricaux, et particulièrement 
dev:nrt le monde ecclésiastique et re!' 
oieuv 

Les congrégations jouissaient d'un i 
Mme privilégié et ne payaient point, 
tomme les sr*iiétés ordinaires, ni l'impôt 
«tir le rovenn des valeurs mobilières, 
l'iuttôt de succession en cas de décès ou 
do donation. 

I.r-loisde 1880 el de 1884 eurenl pour 
but de taire cesser cette scandaleuse M 
golité. Kilos frappèrent les congrégation 
d'une taxe que l'on appela le droit d'ac 
croi^enient. 

Tons autres que des dbngréganistes » 
seraient inclinés devant ces lois de toute 
équité et de tonte justice, bien heureux 
que l'Etat ne leur réclamât aucun ar
riére pour les longues années pendant 
lesquelles ils s'étaient soustraits au droil 
commun. 

! Les congrégations, au contraire, aidées 
parleurs «mis laïques, mirent tout en 
œuvre pour échapper & l'application 
de la loi ; et grâce à d'habiles stratagèmes, 
grâce à la faiblesse, pour ne pas dire à la 
complicité, de trop nombreux tribunaux, 
elles y réussirent en partie. 

Et le droit d'accroissement, qui aurait 
dû produira l,.VIi>.ono francs, ne donna, 
on 1891 que (188.(100 francs : en lH'.i », 
•iftu.oiiO fr., pour tomber à :>">7.00O fr. en 
1SJ*. 

lmpuissaut et désarmé en face de 
ces mauvaises volontés et de ces frau
des, le fisc dut solliciter l'appui du 
gouvernement, et c'est pour meiiie 
une situation devenue intolérable 
'celui-ci a proposé à 1» Chambre de 
placer les taxes établies en 1880 et MM 
par une sorte d'abonnement roprésantalif 
dn droit d'accroissement 

Cette nouvelle taxe annuelle a été fixée 
à 80 centimes pour' cent francs sur la va 
leur brute des bieus meubles et im 
meubles possédés par les congrégations. 

Comme la fortune des associations re 
llgieuses existant en France est évaluée 
Sun millions environ, le Tiésor ser; 
doue assuré de trouver désormais les 
[ . M millions qui lui échapp 
presque complètement jusqu'ici, avec 
lino légère majoration même, résultant d< 
réception de défaveur dont la Commis-
fio.i du budget a frappé les congrégations 
non autorisées, taxées à ÛO centimes pour 
cent, au lieu de 30. 

Tel est le caractère de la nouvelle dispo
sition législative votée hier par la Cbam 
xuv, et qui a provoqué depuis quelques se
maines tant de protestations et tant de 
SirnissemenU dans le monde épiscopal et 

éiical. 

Ce n'est point un nouvel impôt infligé 
aux congrégations. C'est une taxe d» rem
placement, et une taxa basée sur ce prin
cipe de l'égalité devant l'Impôt, que les 
cléricaux proclament bien haut, d'ail
leurs avec raison, lorsqu'il s'agit d'y 
soumettre tas antres, autis a u consé
quences desquelles ils voudraient biea sa 
soustraira en-mômes. 

Ators que tontes les successions, toutes 
les donations après décès ou entre 

tiens religieuses étaient, iusqn'en 1880, 
exemptées, de ce chef, de tout impôt. Les 
biens des cougrégauUtes décédés, ceux 
apportas psr les néoph jte,se confondaient 
dans la masse commune. Le tisc les igno-

it- • . .. 
A la vérité, une loi de 184» avait insti

tué la t u a dite de main-morte. Mais cette 
qui ne frappe que las immeubles, a 

été calculée à un taux beaucoup trop faible, 
et elle n'est pas suffisante pour mettre les 
membres des congrégations sur le pied 
d'égalité avec les-autres oitoyens via-à-vis 
de l'impôt. 

Avec une fermeté, dont il convient de 
la féliciter, la Chambre n'a pas hésité i 
soumettre hier les congréganistes à la loi 
commune. 

•] ie ne s'est point laissée prendre anx 
nœuvres et aux diversions qui ont été 

plus ou moins habilement tentées pour 
embarrasser sa décision et pour t'entrai-

. quelque faiblesse. La majorité repu 
blicaine s'est afUrmée, énergique et vivace 
dans tous les votes qui se sont succédé. 
Et le gouvernement lui-même, qui a eu 
le tort de prêter la main à l'une des ten
tatives de H. Clausel de Coussergues, 

pas été suivi parles républicains 
[ous engageons les républicains par-

L n s de l'alliance avec les ralliés, lef 
politiciens du Journal îles Débats et de 
VKcho dit Nord qui voudraient orienter â 
droite la politique gouvernementale, â 
méditer les acrntinrde ls journée d'hier. 

Ils"verront où se trouve cette majorité, 
depuis plus d'un an cherchée à la Cham
bre; et ils se convaincront qne si elle ; 
tant lardé à se former et à prouver soir 
. xisteuce, c'est uniquement parce que le 
gouvernement de M. Dupuy a tout fait 

our l'empêcher de se dégagor. 

Georges ROBEliT 

N O S 

Echos et Nouvelles 

V'SVJ, 

e eivUÂuwv, er.iarna»ieda»a uo»_ cage ifùl 

i r - d m f l «'ait donc, en un» année. 
nmitc il* son poids et grau ti «• 9 cen 
e iJus, «11» t cliiiig* trois lois da pe*; 
an octobre et en mil 1894. 
es. Ie4 <:..• i!e jctlne cher ls* aerrenler: 

DÉPÊCHES 
Service fpêritl tiligrmphimue et Hiiphoniipie 

de i Avenir d* RoulAnTuiifCoioi 

Conseil des Ministres 
l s , 19 mat». — Ls* miiiUtrea se sont 

réuni, c» mutin 11 Elytes. MU» 1» priWdeoo» 
d» U. l'élu Faura. 

L» doctorat en droit 
Le minritr» de l'.aelraetroa publrqie » a» 

once qu'il • • propoaall 4e soumMtn i l i a s 
paetioo permanente de conseil •apérleur a» 
riD»lriri*ioe publique un projet de iltsret rt-
llemeotant »nr dé normlle» bai»!. 1» doo-
oral en droit. , . , , , 

D'apiée es projet, il r aurait deaormm» 
lei'X diplôme. : 1' Sciear» jurldlqu» ; 2. 

Science politique. 
~ 1» iee.ion permanente rallie le» propo-

t» dn ministre, le Conseil •aparieur eer» 
coUToqué 1» moi! prochain ea »»»»il>n «stn-
ordinaire penr atatuer. 

CHAMBRE 

L u a&utoe 
r.« i:«amSre adopl» un auluei •» loi laideal » 

utoriaer le rtéaerlemerti de la Cliareata a eaa-
mrjlerUl.OCBfr. 

Discours du Rapporteur 
•ItelBeaM tt pro|iï«e J aeeori'er 

'•-. .in.nu.iitéWaui ineni i)D\ployôi>. ao» i àm œu 
'rè* .ra«i*tauci' trattiU*. •«t M* ai»"» « • 

irritau a rélraiipr. 
Vn dferel renlu t» conseil d'E tt slipt.Ufs 
(rtlUèBt-nt ici coagrègitiOfts «ni. bénôcii««-o il 
iTtM immuiiiiKelVl*» pourront Pire éjï.«iïieal 
mirtt.8 par fJàcr«L,«;ilr»l*«". . „ , dfl 

JiûiwîaH ™m 1» *«»4« u modéMliou Je la 
me nu"luroiOMil en •»»*•*• *•• ^Bflrégiuoasftu-
initia t'.fl iKo|>08i;i'a^»I|ii«iii«r M .»» l>0*' ••" 
otvr^ationdTiua lutorUê*» (Tréj Lien * «•Mb.»--

Déclaration de M. Ribot 
H li pri»Uûat du HonsaiV 

d'Oruao. — 1* «twcnii (.«^ii-
lions |wofL«i!t>ua«HM w m i trtt#-

• îaU1", 
l"*!«.ent pi. T)<I r* Mit 

M. C»>D4 J d'Uratuio 
«lie toi •« fraptelai niT êrs <ful oM 

à Irnpp«r lw e 

U, d» LMttyrl* ai^M K Uck é» OOQWM-
M t . 
M. D o u â t * - Jt »rop»ii« 4e w*»r P» ' <Uri-
m •nr l'artKLO 5 J» Un.ien iMla <U U Mnmlav 

ï . Cui 

fi.' I» prutfUiat 4* CO»»ell 

ppeu euit lient * ïêtrb: celle» ^ut *•• 
'• IBt V*. 

_ r . W H 
la droit de patisAder. (Tike 

Le riiuiibre •dopto t* pretaièr» ptrtte <*• l'ir-
tiali t> qui frappe d'un» Uxe Ae 0.30tet)«uM* •* • ' 
l » «VU fkltu «piOiMe t l'aritoto pr*o*Je»ul la 

M. U Prteident. - Je 
partie d» Unlçle teal>. _ 
gattooi OÛU aatonstoii d'un dioit «• 0,W. 

Le aorutto donne lies à uo BOiniag*; la 
s»ac4 m auspaadua p M d u t caUe 

MM. 
A la KpriM d« la téaso*. 1» prdaidiat pro-

clama le résultat du scrutin : 
V a x . . t u . 4 » ? 
Mujurl t* »l»rtlB\«, 9 M 9 

Ponr, 262 
Contre* 235 

La ridaotuKi de la eomiftiaeioa. «et adoptée l Ap 
piâ ditfe'BMuis û gaucUe). * 

l,i Jcruiàre pui'lte de l'article «etadoptée. 

Vête Je l'enseniblede l'arlic!» L» 
[.ensemble d»l'aitUle û«et nais aux voix ; 

voici tes reantltats : 
V o l » « l e 4 f c S 
M a j o r i t é a A a a l a e - » * « 

Pour 306 
Contre. . . . 149 

Ua.tr .i.risG, ; tt s ko»it adoptéF. 

L'amendomsnt de IL d'HiUst 

nlutentr ea budget des rewaa 
i et qui lai appartiennent. 
• (̂ Mumiaiiea «'•eoeple S'eartee diejoeveUen 

•M eelle «es crtmise IV et W-
91 la Chaatbra 4ie>ieMil les autre» artistes, »Ue 
i*«rrût eu Hémal ua budf et e» ***«• L (Très biea.) 
U. talle. - U dUJouet on »'•••>•» t la aaa-

diitou que ta qaaaliaa as» Mssaae TUMM lauateV 
dielemeal upras la aaafet. T.-*. 

I.» niîilure est pfoaeaeie 
11. Tjrrsi aoaaeal i eaeealar de u propasUivn 

U ëtsiuataaa *ss srIMas la, 13. 1A.U. la. 17 
i et i(J w aeapetja par tel «ata « . i f e ti. 
af. Ribot, priaMealdu ooaeeil. — Ufoaearaa-
eat aee'etatl p'SaUprta sor le aeajHaisae «jul 
eal e'ietpuar 1» rot» areaque uaantiae da le 

aaïualleaient os qei dnarinetom. c'est la esese 
iè d» TO'er le badge'. Il a'«atra pae aaaa aa eea-
a 1» aaseus du mniide d'aitiiirnar la retors» éae 

aeserd ères af. aall» pour d 
•Meder d U Cbambre d'inscrire «sue retorse» fi-
nanei'ir» el'odarsds jour «près la realrae. (Trèi 

L'ér iels 19 qui JST enl l'articU U. sut aéope». 
L'ortlele • aïoiidé par la eomm saioa est eiap 

ta. 
M- Coohery, — On as eomarandrail pas qa'e 

ares aro»r disjoint 1*. atiitls» relitit» eus boinaoni 
sa tt dirtoaraltre les dbiusaiti 

^ ^ • r l raa« 
jour. 

U rèMeasiaa de 1 
rUdlecueaiondss 

d» U fraada. Il j a lieu d's-

mmsdis eaeeat. 

Vote de Tajournement 
H. Ribot est d'accord asecla i oannusion pour 

dfiuisn ssr l'ajo orne ment de cette discussi 
mouieni de le dieouiewii de la loi-des boisi 

L'aJMi 
3 0 4 « « l a e e a t N « 1 S 

Lsemilcuni dss _. 
du M. Curjeo d'Oroano «'inclinent derant Tsj< 

i rùJueaiuii auiveute : 

itiHU, 
nuqU'll 

répètioa de 

>e T: T 

U . er une caulc:! 

r le Imî agc des singes. 

§̂  mm i OÉXÉRVL 

spirlaptl 

Grulois [ii!,lu lo singulier ai 
noue r-proiuidon ,̂ malgré so 
i, t>tto t simplein'.nt pour tenl 
rmtdt-si einsrds tensittonuela 

. les opportunist'sa ne sont pas aa< 
aetattaitl de t'itat aclnal des chose» q«i U 
nr,,-ultra t \ i.' lecture A* Journal officiel. 

Beau;6iip d*. ntre eox »« préoccupent des 
pr'-Tia consente dn foeialiema et ne diset-
muf nt pasqu'Hl onTisijcnt l'uTenir avec de 
[iRti.oti-j-.i'--* iiigM-ie?. 

Où avilit n i .allant Cireuse 1 .dea dune 
dissolution -.ulvant de tréa près l'élact'oa da 
M Feiix t'aurj à U prôttiieace de U ftépu-
tlique. 

M.Lvg'.es avait môrne demandé âr IPJ 
prAfals quel-iu'a reos igrieair*nt3 confldoa 
tels " 

duil dsua la loi de«nt une 

".fia iJ'elUtJri, eppli'l't. 

i •.!•> 1 6 

cepti la reiitc-

Jèa>pt|aa iatro 
__„d8 CJDtlitj. 
le qu'on as m m de 
i rente;.lieuse. Il est 

à U tlhawur-ï de 
bli entre lui et la itter l'accord qui 

^sxzEsz 
.tadoplf. 

Ï'ISCOURS 
d<3 M. Clausel de Coussergues 

congr&g'tioDs ne 
eonruisesut dfc 

l,e«jàleme d 

de a 0l6 n 
iiinifi n.ii payaient do..x 
:a i,l l».s éiabli 

I,e goaïernempnt 

i ^ijt précisé' 

contrairent'jfit a l'esprit d'un 
par M. I W iiss, n'abiisself 
et l'aigmenla pour une celé 

ttonqu ne doit pu; satUf irt 

t'oiuil a:icine aggrava' 

droi:e). 
(«teg.wie do co:igrégat 

une paî  (AP(1J:I iissjmei 
Je demande à la Chimt-re de faire 

n fiive ;i dea 
arnme l'a fait li 

- rt'ftfri 
tortséei, 
jul a'e puis soute' 

bout en tenant sen (érteua (Apptai-
I | droi;e et au centre). 

Il arrivera un inoment ou Ion se trouvera en 
fure d'autres étil-liee»n.sn's que de* 6l«ljli.-tf 
aieutd religl̂ LX. et ou •« trouvera alor^ tr*i lur-
pri» n̂ voyant quels sont ceui qn — 
tomber "ous le co ip delà dtsposit 
(\D'landisafme'.Is éaroire). 

M Dounier — (''est avec tout notre sAriaut 
lApn'îaiditr'santenls àgaocb.e)q»e 

i proposés 

situation rjlaotorale des départe-

Iaea rapports de ces fonction 
Tort décourageants, tt noua po i 
qu'il résulte de l'snsamhle ia 

que lea social sti * i _ 
i r-ansuKa 
assurés de 

victoire d ma cer,i lrgntc-â"ur irrondieee-
niants on liroOMcrlj 11)^ éloctoral̂ a. 

On a lonc renonce 4 dis'Ou Ire ta Guam-
bre, mil* on aonge i*i c-rta'nfe combinions 
qulconsoldoniient le nnuv. irentreleemains 
2 - « , . » qui le détienn nt. 

•1— lea eboa s bn.'a! rapnt,qnel înca-
qui ont combattu le plue violem

ment ie> mouTement boulan^ixtus ch'rehmt 
et croient avoir trourô le a^nérnl qui entre
rait en ecéne A l'heure pr ci..e oi. les s îctalii-
les devieadraient Trahnent me tarants. 

Hutoae-noHs de d'ajouter qun ce ffénéral 
n'est ni le ministre de la guerre, ni le goo-

: , : ' ; „ 

Pour dln 

i-ii 

façon in tuié' 

s/oiH!'*ga i 

( \ p . ' 
le préuldent du Conseil. — Evidf 

" •- ->P m-i Lire (Un* 1« r*pon«e 
»à M. (-'.tauset d» Cou«s 
rfgiiur* diftrtreut pour lei 

ls cet ar ier* étant était** à 
t YSJ\#i fr. djtis le rapmorl « M . O . Gaeberjr. il 
v a da» commun utés qui a ir*isat è payer dé* 
' irsus» quelle*•eiaiesiiKipsMas 4a toirnir. 

'••ipa, on s'exposera -us. paooes fu'eaaro^u 

1,"adoption ie ra.tnsnl«.iaii t •ataerias réel sa-
.ets» d» ksi ce et de ps*iuWli<»e. (Ira* aiea é 

leq :iTai«ace il» bougie.tl 

Bip plue de moitié 
' assainda n'es L 

18rj quand ou 

I riil>n*rteur 8*S«T»L 

iUnî.t! i 
.déraiioe l'i 

I.s conaiiseion 

XL .^jt* a 

Pour . 
Contre 

. 81 
.385 

L» FRANC -MAÇONNERIE 
L'amendement de M. d'Hugues 

M. le T'otnate d'Htgues. — Je demande qse 
U cîiuin'jre voie na sili .e iddilionn^l tfind -* " 
spaHautr le*disposition qui vi»an«Bt d'ftir-i 
•nt fnrtunei aeqnlses par l-s JSUT d* Hoa 
pr l»f otege ainsi qn'i toaste les^ociê éi ie 

S à s ^ r ^ ï i ^ . ' 
s î i !••; 

nçais qui n'ont pis de lofre* uiâ -onni-
contins dfi,artiûi6nts •—-•-. 

Uns, U Cran 
hrMâl de la ri 

t lofes. G99 a n:;*!'s possèdent de 

H. Dilua r. - G'eat nne 

i-) ,n "tvii if .•oriêtés ie tir 
H. l'abbé Limie. — Vo 

nimt il fa it.s'T prendre pou 

;Ml;"j 
èdent t. 

psr exemple, possède 
s oc Lii-j ns possède abaolu-

de Ramel. — Elias le dis-

mobi.ière q 
'v réunit i 
de Kymn;Mi.que.etc 

tourner la loi. 

— Leeconurtration1 .om'e.i'Hae; 
jai'i fai-e couim 
"nt̂ iP'ima1 n i pensée 

réaident du c w m 
eque lt loi est inégnlièrement appti 

nos prèdéces 

••-Taae.oa«- J'i 
1» bal de m 

i iiifiérences qn» 1' 

pras saaeé aai 

dogue» i csli 

'être proao&cè. 
L'ait 28 «et adopté. 

La bougie 
S'ir l'art. 'i\, UM. Fleury RaTarla développe 

widestésiique elles kittres infières 
i»e;i». 
N'nupôt qui frappe ls iiousie sst Bbs».uai 
!i-rt.iUnt. L'iudustre atéarique rsacoatr» l 
nr.i'bui des concurrents redouubles qui * 

le riétrrle, le g z et l'électricité. 

H'éq ^ _ 
l de Drôle 

'-* * -1 parc» par i'BUL 

soteiiKsM» fait» — ̂ m"' 
'labli l'impôt, <|ii le fat A t 

loraire. Si des raissats " 
isttent pas de doanac t 
i t'orateur lait appel aa OaiiTeraenieat poar 

iiKo. n iin b'idget. 
sa. R bot .«vrtinKe a étudier la question. 
M Fie r.--Ravarln retire ao;i aatenéeai 
H. Etianne dévelitpp» ua aoisudcsseal 

Mit lux punis éii tan» de v m utiristu. 
Sai In dti»siilb da la con.mi-iiiu U dtaj< 

st vaste. 
Duoo» dt.v*lopps loncuement aa* amende-

" i!»eid»r que l'impo; d* la ——*-
irmaisinlSfrriUiuent psreu 

SISaTST 
taérèdiiaireb dss «ufatu» aatacal». « 
miérau da osa asisua*» i ' * * 

-s*U U s«d» etvil «M i 
urs ifte de» deanaalaat 
lalursla auront la i 

s'il» euissat éat i 

els 7W. qui dispose qu» t» i 
taat statatal est das tr«i» 

•aat paa de aanaaê 
,. o» a»» frora» • » i 

dsweandaatj UVgitisaM. d«a (rêvas o i i . „ 
Bermsvrd. du Doalw. sssMide la su»prie»iun de» 
d*rnt«r« sas4a : Ou de» daaeaad.aut iaaétiaaae 4 * 

H. Tsajcaaas ott* qoa ta |oavafaean«at aat é'ae-
»d uwee U Mnmi siaa. 
M Deasûa» dt-tuau ie la eupprasesen eoaiedéai 
i l'a it.de pour revsalr au teiM Tore pas il 

Caaaifar». 
M. i»a-jpktn iéiaod le taies d» la eaatini.eteav 
M. T a r l e u , uarde dsa sceau», stéelw» r.» casV 

lier à ta ni»p*ail oa d» M. ttaaaats «aura* pan 
éer. dii-il, dseoaflt eair» la»aaaa f>n i I m . 
U teste ée la »»aaa.H»ton ml**** Vttaat 
M aua soii. la peessiar» aartte ataat «aaaaa; 
U part revenant i l'ealwt aalaxal aat a» M 
• ne le eus on ses pérs et uèra ne lalasaat sa» 
'surent légitime Biais des sieeadml**, «aat 

adopté par 178 valx easura TH. 
l,e» uoU «aivaBl* : • De» liera» et mm** » aaaJ 

égaleutaal adopJée par 144 voix sssvtte 1»0. 
OaasitqueM. if»ro»rd avaitsVattaad* U «aa-

presaion «a» des deraisra ntott * où dss «nfaaaj 
éfitimes da os» dernier», s 
l a sénat sprés uotatea» s» ewaaeaes passT a» 

suppression psr 127 von contre 111. 
U au te d» 1» discus.loa est leaTojé» é oa» 

décide de discuter 
d» M. Co itaaaa 

. . . idaWtO. ^ ^ ^ ^ ^ ^ _ 
La proaaaasaa •éaae» s»t fixés k i»adi. 
l i séanoe sst latée à C ne^rea. 

NOeMLESPARLEIEITAIslS 
Interpellation supprimée 

Paris, la 17 mare. - H. Jonrdem, e» Var. 
conee 4 interpeller la politique ge% raaa et 

gouveineaten'ale. 

A la Commission des dou«ffiK 
S A i i r U » astr Isw amerem 

tendant A 

t««oris dea car le ri 
tui.e arisaii iiiaa qoe a 
rtfMioad» plaoessM 
eaan7na de fer. 

I'BT.OTI! e a*tw.te M 
H. Dapui»Dutiia 

pj!>ll(M, r- iiiistfll m 
3ÏI voix rouit.- I l 

'«ms& 

a daoaaaaa coctiaaé a* 
mat n la diseassioa da la peopoaitlaci da at. 
Muard tendant a frapper d'asn eartaia da) 
7 fr. n r lee encrée coloniaux étiaagara. 

M. SibHie a «ombaUu eatta anrtaxa ea taa-
aant remarquer qne ht crise aotnalte aat 4m 
i la a jrproduclion des sucres au Franc» et aa 
Eu-ope et qu» la surtaxe propoaé» aaraléfa-
rait pas les cours, 

qai set rejtfë pa 

e est levée a 7 tu AT< 

••.Un 
aiderabfa à la raffiner.» des porta at nonrradt 
conal toer na Téritahla taou-^ol.a ea tareir 
d'B ru 'fineura parisie».*. 

M. Tall.aBdfe- — 

pire producteir de "Lattei 

lier a défendu ta surtaxe pro* 
ntré que la France est le ««sel 

s lea i *é4ra*fl« 

M»!; / . ' 

f-maç'nineris oomme u 3 eongré-
. îégsi da mal. 

L'amendement de M. le vicomte d'Hugues 
,'eet pas pris an considération. 

talent, M. Clausel ds Coasser-
Ire daas U question du droit 
t ba 1rs è plaise eeutuns. On 
e sans ? re taxé d'exagération 

loita cotte aiT ire le rôle de 
U. Cleusel ds Oois^ergnes de

mandait que lea FOtigrlgalion» autorisées ne fus
sent pai soumises au même tr itsment qn* IM 
congrèg^tinasnon autorisées. La chambre sur la 
proposition Je le commiii fin dit bulgaf, s'est »m-
•aaavjs»s»1 lai donner salisfsfllion en port sV è 
60 :entiuv s li taie pour Iss cangiérations non 
Sutorlx^es. Peut-être, si M. Clsnsel de Coussergaec 
n'i-vait rien dii, euraîl-ella voté la taxe uniforme 
de M) (intimes qne proposait te Gouvernement. 

Ko elTit, les plus ardont» trouTiienl escess:f ls 
taai ds .10 centimes. 11. Camdla Pelletan. psr 
cx»inplti, disait dans lea couloirs, iprés le po:n-
t.'(te. qu'il se serait contenté de II centimes pour 
1rs congrfRal ons ron autorisées. Mais l'.n(er»en-
lien de V. Clanael da CO'JSMrguee a tout gâté — 
]* parle, Mer* en en do, an point de vue dei aaso-
ciati'Qs religieuses - et le sysloiue de ls eimmls-

get. dont l'adoption p ira a sait hier fort 
été TO'é aujourd'hui nvec une majorité 

de près de trente vois. 
Quant a l'exonération demandée en faveur des 
ati'ntions de bienf isancs et dea missions a. 
i'r-ng*r, peraonne na songsait i la contester. Du 
ir>it en lut même, il n'y a rien à dire. On a'eet 
en an peu eh im BBU a propos de la frinc-mar n-
irie ; M. l'abbé d'flnlst a bien einayé d* rouvrir 
dise ission en demandant que le fl<c ne réclani.lt 

ie aux congrégations les droits arriérés, avala 

Il a insisté aa faveur du vote lmmédtat sis 
la surtaxa da 7 fr. eur Isa sucres COIOBISOC 
ê rang*rs. 

Le Monument de 11. Burisiu 
L* gronpe de l'Union républicain : a déaide} 

de verser ura somm» da Ô̂O rraaas aa rotasse) 
h ' rgé da centraliser lea f on te ponr l ï raatkai 
I un monument dan- la ville dV Lynn à X. 

r.t.rJeaii le regretté Président da lx Cbambr* 
dtb députés. 

A u L u x e i i i b o n r g 
TA Commission charger de l'axer,,«a. da la 

propoititiondeltf. B^reagarstu 
de la prostitution a coeelu a i 
nommé M. Bérenger rapporteur. 

Le personnel de l'Elysée 
Paris, 19 mar,«. — Lï p«raormel dn pal ail 

de TElvaée, huissier», (rarçons de bureaaa, 
t e , n'était soumis jusqu'ici a aucune dira* 
on spéciale. 
Le Pré i lent de la RémMliaecon ! 'nut 

•ia cette situation pouvait f-tn pré|udiaiaa»a 

Discours de U. Turrel 

edu gotvernamsiit.('1 

t soDgifcallons noa autorisées. Cependant, il 
.vantage de dé-
•'occupent qui 

donné le 

d'e^n'oni. d y é an point c 
" point eonaiste è 

llire à elle-même, 
n prOj 
rrlacement e 

i rftrdrme il 

LE BOIS DES_ PAUVRES 
L'admini.tratlo» •Bp«»i™'« SU Baaal 

Tint s esTover nos tB.tnwliAD BBI Iwaaee 
de laquell» rie» psrrraiaaloDS d. raramar U 
bol» mari, sac •» |t»a«B '»»• »» (»»«U Mra-
msmlaaellM »«»«» dansai»!»» «area-aàn». 

Kurroat êlre acoord»«e 1 a t » «ratait t M 
! W a * « a - f a a . a a . l - « . a . * - . - ^ » . 
OllM-el ««liront qu'à trsa.meu ( l u . 

iMteur des for «s de laur elroaaici 
toul frsppéas de droits *l»vss, Isa associa- ' fut» aemlastlx n i papiK llbr» 

REJET DE L'AMENDEMENT 
CI.JLI'KEI. D E r O U S S E R G U E S 

LameoJ.ment d» U. CUu»»l d» Cousaer 
gnea est taia aux vols. 

Le «crutiB donna l»s ré»ult»t» anlv»«tl : 
V o l a i » . S I t 

Majorait «h.oiaa «s» 
Pour . . . . 206 voix. 
Contre . . . 311 > 

L'aman la»—t aat rernoneai. 

V O T E 
du projet de U Commission 
U le Pre-Llan». - U Ctaaaibre resta n pré-

sa.lC-i là uat. Si la CotaBâiss.?» et de salui du 

!mnnde la d ajoncHon da 
'.tt qui •-nt trait aur^gia» 

sont (icfnpi 

Au milieu da c>l 

i. G» point onsirite é dire qa« 
t a etls^mème. 

bidgm proposa "e prendre 

le lindgel. t 

[•r ij-

,R Couiûoi 
s parti. ' 

bien, il h 
.se. la (airs, soit 
iidgat. Mais on n< 

dispose * " 

r-U'rit , 
M!l*', 

I le< I 

oecupé ds la ré 
. Là eneore la lutta n'a pae *M 
tout le mor.de était d'accord 

budget de 1815 lea artieles 
e — dan* ls condition expresse 
nient discutés c 

prés le vote définit! 
de la I >1 de finances — et l'o-i a pn se rendre 
sotatteaux »pi-isu lissera ente qui oa' accueilli tes 
discours de MM. Turrel st Salis, que la diajonc-
IK n serait vo'ée a une grosse msjorité.M. Ootherv, 
rapportear général, qai é'ail par is a de la dis-

,:v«s 

i méleein 
. Il a décl-i. 

\ v,d 

seul . iJmettr» qua 

on comp'e pour faire plus tard la r 
lesquelles) 

• é proveoir 4e I 
peat laisser lotol 

céaarales du badge des se 
sup'ireasioa de privitégs ces bouiUaars de crû, 
paa plus q is oslle» qui proviennent d'une aug-
ateoiation du droit sut lea alcools un de la modi
fie ion d»s tafaioutes. 

Toutes ce» somme» aont indlapedsabla» pour la 
«^trév-raent das Irolasea» hrinénrqnae. 

La réforaM de* botaeons no p»ut pas étr» Mta 
•satre au pour an» région de la France- Ô faut 
au» ce son ans réfurms lntér»esaat la Prano» 
toutsatlére. Les prod letsur» d'at»wl ont intérêt I 
as que le vin soit oosaomraé, afin qu'il n» se traae-
laçyi j»a an assoat. 

d.as U loi •!» nnaaee» des ai tlel-n coi 

absolus de a» 
Iljnut- ir su oouiwge melheuraai t 
ira chspitrae de la loi de finances ne 

somporUat plus qn» dea broaiUes, ta aeaese 
aebèvc m milieu d'an ealat» profond. Tout sorte 
croire q«e la diec<t»al»a du budiet sera tersaiaéa 

demain et rortee le jour même au Séoet. La 
Ofcambr» prendrait alors quelque» Jours d'en re
pos bien gagné»! s'ajournerait à lundi proanal». 

il •!» finaaea» dei 
i de 11 fraude n» 

tgxsiussssaxsaa1 

SÉNAT 
lapia^. iai i 'aTl &iaan»l3AeoaB>. 

JeXle âéaeTrepread la suit» de Iseleeuieioa «•» 
ïttalse l i s proneailtoas ra'attv»- ata araita a» 
neétSalon sua sateau. aalurals. 

attachée» 4 la doaiK5t;elU 
et an servico d*> l'Elysée, mais au«ii poar 
leur famille, seraient soldés sor la profit 
cas-elle. 

Les KDiM nwmiï alnnisirrif 
Parmi lee préMe qui, d'à; : î s le ii.<iuve> 

ment puMié ce i.iat n, qu tient 1' dxi nalrtv 
(ion, noi rera (irn-tment nous p-"-rm Uei t ds» 
dire que MM. Bru d ft<=qul U at Le VailUar 
Ir-'nt dans les consulats ; Jo-sier et Puintav 
Noires, dans lesflnanoes ; D bax, rlnos FA* 
sûtanc-j j>ub'ique, at Christan r.u C nl-!l 
d'Etat. 

IfFr.si.ntfllIiRîsii.iilill 
aux «\MEL-.n! s 

Oa s Je» A prapeat cornm«n.-,e à par'er «as 
prorhelana grsalea manœa-r^a milita rsa «s 
rtea cond tloo» daaa le qu'Usa le l'r'-i taal 
de I» République u p r o f é r a i t «• ha 

ist «soir» i l H. FflU . 
' » c a m»»cen»r»«, M 

ât««>»l.aq>i»l Ik-u II aar.it »mei 9 « pMM 
paiera y preniront p»rl. 

Une conférence de X. ie Lanessaa 
parle, 19 ia»re, I l re»ar»< 1)3. - G» «air a 
r li.u « I» SooieU d» a«ocraphia ose »o»l«< 

r..M «• M. d» L S M M B , »ar l'I.da-Ckaaa. 
Saaa M Urr»r i aaoaa» poliaaiqa. a 
41a, rn-aaiaTtrasur iMt Mtoiat da i 

trar Isa Tiebeases d» oett» eol'>»l» •» M 
»T»ntaaa» qu'on 9* poorrait tlr^r. 

Le Capitaine Romani 
Parla, 19 «un. - Caaetalrmirt à a * | 

•l.siau» Jarnr»» n oat aaaaaaad aa» 
tara «aalal «a ln >• «aaa sa*» sa» j 
rl.«ra a Wi»rd do oaidtola. Roaatj 
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